
«Dieu soit béni dans chacun de vos cœurs et rendons Lui grâce car Il 
m'a bénie grâce à vos prières ce jeudi 5 octobre, à St Nicolas des 
Champs,  quand quelqu'un a annoncé "une personne a mal aux pieds, 
elle a l'impression de marcher sur des clous, le Seigneur lui demande 
de lui offrir cette souffrance dans la prière et elle aura une bonne 
nouvelle". 
 
Depuis fin juin j'avais très mal aux pieds, en marchant, en descendant 
les escaliers et en restant debout. Le médecin a diagnostiqué une épine 
calcanéenne bilatérale confirmée par les radiographies. Les tendons 
très enflammés de l'os du talon, le calcanéum, provoquaient une 
douleur vive comme si je marchais sur des épines de rosiers ou 
d'oursins. Je devais porter des semelles orthopédiques. Avec cela et 
avec les bains dans la mer en juillet, cela s'est une peu atténué. Mais, à 
la mi-septembre, les douleurs ont repris avec intensité. Les sensations 
de piqûres d'aiguilles et d'épines de cactus me talonnaient sans répit 
dans les talons, aussi bien en marchant qu'en restant assise. J'ai refusé 
les infiltrations à la cortisone, parce que j'ai un terrain allergique. 
 
Donc, ce jeudi quelqu'un a dit "le Seigneur est très triste car on ne Lui 
demande rien, on ne Lui demande pas de guérison et il voudrait tant 
faire de cadeaux"  
 - "Oh, Seigneur je ne veux pas que Tu sois si triste, alors je veux bien 
Te demander pour mes pieds parce que ça devient "impossible" et "Tu 
le vois, je peux à peine marcher normalement". 
  
Trois minutes après, j'étais absolument épatée en entendant "une 
personne a mal aux pieds", je me suis dit "comme moi".  
- "Elle a l'impression de marcher sur des clous", je me suis encore dit 
"tiens, mais c'est moi !"  
Mais tout de suite je me suis reprise "non, les clous ce n'est pas moi, 
moi ce sont les épines. Bon, ça fait quand même drôlement mal, mais 
les clous, c'est pire, la pauvre je la plains, béni sois-Tu Seigneur pour 
elle, je suis contente pour elle, pour moi quand Tu voudras !" 
Curieusement, dans les mollets, je reçois des ondes de fraîcheur et je 
ressens une légère chaleur à l'arrière des chevilles, au niveau du 
tendon d'Achille, tendon du talon.  Je reconnais l'action du Saint Esprit 
et je remercie : "Tu es bien bon, Seigneur, de T'occuper de moi alors 



que je ne m'occupe pas de Toi comme Tu le voudrais. Oui, Jésus, je 
crois que Tu me guéris, que Tu prends les clous de mes pieds en plus 
de Tes clous sur Ta Croix, aide-moi à poser chaque jour cet acte de 
Foi jusqu'à la guérison".  
 
Je me rappelle ce jeudi avoir pensé que "je ne pourrais jamais être 
fakir allongé sur des pointes de fer, moi qui ne peux même pas 
supporter ces piqûres d'aiguilles dans les talons" ! 
 
La Parole "avec les clous" m'était destinée : … dès que je suis sortie 
de l'église pour prendre le métro j'ai marché normalement sans aucune 
douleur, sans marcher sur les pointes de pieds pour soulager les talons. 
Dans mon cœur, dans le métro, je n'ai pas arrêté de chanter des 
"Hosanna pour le Roi des Rois !"… Quel délice de goûter à nouveau 
la bonne compagnie de mes pieds  ! 
 
Grâce à Dieu jusqu'à ce jour, "les clous" ne sont plus revenus me 
talonner et, depuis le lendemain de la guérison, je ne porte plus de 
semelle orthopédique. 
 
Merci, Jésus, j'ai appris à offrir mes souffrances en communion avec 
Toi sur la Croix et avec ceux qui souffrent.   
 
J'ai appris aussi à persévérer dans la prière, car si "les clous" sont 
partis sur le champ à St Nicolas des Champs, les petites douleurs du 
tendon d'Achille m'ont relancée de temps en temps comme des piqûres 
de rappel pour que je pose à nouveau un acte de Foi dans l'abandon et 
dans la confiance.   
 
Jésus veut  faire des cadeaux, demandez, vous serez heureux… 
comme moi !» 
 
 

Agnès 


